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F in novembre, notre communauté provinciale prenait une journée 
à l’Abbaye de Bellefontaine, chacun muni de la lettre pastorale que 
l’évêque de Nantes, Mgr Laurent Percerou, a adressée récemment à 
tous ses diocésains. Elle allait être le support de notre prière et de notre 
réflexion, dans une communion spirituelle avec les chrétiens du dio-
cèse et les prêtres dans nos paroisses, pour aboutir à un échange en fin 
de journée. Dans cette lettre, nous avons trouvé originale cette idée du 
kaléidoscope, chère à Sœur Geneviève, du Carmel de Lisieux qui était 
aussi la sœur de Sainte Thérèse de l’Enfant-Jésus. (Voir texte ci-
dessous). Et l’évêque de poursuivre dans sa lettre : « Le Seigneur est 
Celui qui fait notre unité intérieure, à  condition de ne pas nous éloi-
gner du petit centre, et de rester dans le foyer de l’Amour ».  

         Pour apprécier la lecture de cette lettre provinciale, je prendrais volontiers cette idée (ou cette 
image) du kaléidoscope, au figuré, et qui signifie : « suite rapide d’impressions, de sensations, vives 
et variées ». Cette lettre est bien le résultat et la convergence, parfois un peu surprenante, des mille 
paillettes ici rassemblées, après un dialogue communautaire ou un ressenti personnel, embellies par 
notre secrétaire provinciale, attentive, à la place qui est la sienne, à tout ce qui se vit dans notre pro-
vince, et en lien avec les responsables. 

         Je me réjouis que, dans ce « kaléidoscope », on y trouve 
des échos de la Maison Saint-Gabriel de la Hillière, qui nous 
tient à cœur, et dans laquelle beaucoup d’entre nous passeront 
leurs derniers jours. Certes, tout est focalisé sur le bien-être des 
résidents. Mais il y a toute une logistique qui mérite d’être con-
nue.  C’est ce qu’a voulu faire le Conseil provincial, en parta-
geant un repas avec les résidents et ensuite en prenant deux 
heures d’échange, avec le directeur, Frank Boulay et quelques 
collaborateurs : médecin-référent, psychologue, infirmière réfé-
rente. Quant à René Malriat, président de l’Association « Maison 
Saint-Gabriel », sa fonction de président s’inscrit également dans 
un engagement de longue durée.   

         C’est du temps gratuit que 
donnent des laïcs, en partageant 
leur compétence. On retrouve ce 
même sens de l’engagement 
dans toutes nos associations. 
Pour nous frères, la place de F. 
Gilbert Dugast, à la suite de ses 
prédécesseurs, est indispensable. 
C’est bien la fraternité en acte, 
sans bruit, mais attentive à cha-
cun. Il a su nous le partager 
avec simplicité.  

            Oui, c’est bien un mer-
veilleux « kaléidoscope » qui 
continue de colorier cette Lettre 
provinciale : la rencontre en Fa-
mille montfortaine pour appro-
fondir notre spiritualité et le 
« faire ensemble » pour renfor-
cer nos liens entre nous, l’his-
toire sans relâche de nos frères 
enseignants au collège Saint-
Joseph à Machecoul, de 1827 à 
1988, malgré des périodes 
sombres et difficiles… J’aime cette phrase : « La joie de notre communauté éducative, c’est d’aider 
les jeunes à cheminer vers la culture, la beauté, l’amour de tout homme créé à l’image de Dieu ». 
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Souvenir de Sr Geneviève (Céline) sur Sainte Thérèse de l’Enfant Jésus, alors maî-

tresse des novices. 
 

« Elle me parlait à l'occasion d'un jeu bien connu, avec lequel nous nous amusions 

dans notre enfance.  C'était un kaléidoscope, sorte de longue-vue à l'extrémité de 

laquelle on aperçoit de jolis dessins de diverses couleurs ; si l'on tourne l'instru-

ment, ces dessins varient à l'infini.  Cet objet, m'avait-elle dit, causait mon admira-

tion, je me demandais ce qui pouvait produire un si charmant phénomène ; lorsqu'un 
jour, après un examen sérieux, je vis que c'étaient simplement quelques petits bouts 
de papiers et de laine jetés çà et là, et coupés n'importe comment. Je poursuivis 

mes recherches et j'aperçus trois glaces à l'intérieur du tube. J'avais la clé du pro-
blème. Ce fut pour moi l'image d'un grand mystère.  Tant que nos actions, même les 

plus petites, ne sortent pas du foyer de l'amour, la Sainte Trinité, figurée par les 
glaces convergentes, leur donne un reflet et une beauté admirables.  Oui, tant que 

l'amour est dans notre cœur, que nous ne nous éloignons pas de son centre, tout 

est bien et, comme dit saint Jean de la Croix : « L'amour sait tirer profit de tout, du 

bien et du mal qu'il trouve en moi, et transformer toutes choses en soi ». Le bon 

Dieu, nous regardant par la petite lunette, c'est-à-dire comme à travers lui-

même, trouve nos misérables pailles et nos plus insignifiantes actions tou-

jours belles ; mais pour cela, il ne faut pas s'éloigner du petit centre ! Car alors, de 

minces bouts de laine et de minuscules papiers, voilà ce qu'il verrait. » 
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Bientôt Noël…! 
 

Noël est bien la fête de la lumière, la fête du 
don. Elle sera pleinement chrétienne si c’est 
l’occasion d’aller vers les autres, tout comme 
Jésus est venu vers nous dans cette crèche. Je 
me réjouis de constater, sans oublier ce qui fait 
le vécu quotidien dans nos maisons, que certains 
de nos frères vont en particulier vers les malades 
ou vers ceux dont les facultés sont amoindries 
afin de leur rendre un service, ou pour une belle 
visite d’amitié, ou encore, parce que l’on a une 
compétence toute simple, à mettre en œuvre…
(même celle d’ouvrir des huîtres ... !). Notre 
démarche de Noël permettra-t-elle à un frère qui 
ne sort plus beaucoup, de quitter un moment sa 
communauté pour rejoindre des amis, ne serait-
ce que pour une collation? Cela va bien plus loin, quand on entretient des rapports d’amitié avec des 
personnes qui ont été douloureusement marquées par des comportements pervers de frères. Un lien 
alors se renoue avec les victimes. Que de belles expériences vécues ou à vivre !  
 

Noël est la fête de la lumière naissante : Dieu vient parmi nous ! 
Noël est la fête du don : Dieu se donne à nous ! 

 

Dans cet esprit de la fête de Noël, et à l’instar de ce que vous avez lu ou lirez dans cette Lettre pro-
vinciale, puis-je vous faire une invitation ?… N’hésitez pas à prendre la plume ou à vous mettre   
devant le clavier de votre ordinateur un instant, pour partager une idée, une expérience, quelque 
chose de votre vie qui vous tient particulièrement à cœur…sûrs que vos « écrits » trouveront place 
dans les prochaines Lettres provinciales ou d’autres bulletins de la province, pour l’édification de 
chacun. 

Et puis, à l’adresse de tous ceux qui n’auront pas la possibilité de répondre à cette invitation, pour de 
multiples raisons … il leur reste le pouvoir ou le devoir de la prière pour leurs frères, et l’offrande de 
leurs souffrances qui ne sont pas que physiques.  
 

« Le bon Dieu nous regardant par la petite lunette, c’est-à-dire comme à travers lui-même, trouvent 
nos misérables pailles et nos plus insignifiantes actions toujours belles. » 

 

De tout cœur, je vous souhaite UN JOYEUX ET SAINT NOËL ! Bien avec chacun! 
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Les lumières du soir de Noël à Bethleem 

F. Yvan Passebon 
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